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La SOCIETE THEOSOPHIQUE propose l’approche par l’étude,                                   
le discernement et la réflexion, des vérités que contiennent les Sci-
ences, les Religions et les Philosophies du monde. 

Elle reconnaît que son bagage d’enseignements ne constitue nulle-
ment son patrimoine privé mais celui de l’humanité de tous les 
temps. 

Elle ne s’appuie, par conséquent, sur aucun dogme, et s’abstient 
de tout prosélytisme. 
Elle sait parfaitement que l’intellect est plus actif dans un climat 
de liberté que dans une atmosphère de contrainte. 

L’enrichissement qui résulte dès lors de sa fréquentation incline 
essentiellement vers l’éthique et le spirituel. 
Axée sur la promotion de l’interrelation, elle invite implicitement 
chacun à cultiver les qualités humaines qui assurent le meilleur 
équilibre de son être et tendent à l’affranchir des conditionne-
ments et des préjugés. 
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La Theosophical Society a été fondée à New York le 17 novembre 1875. Son quartier 
général international se trouve à Adyar (Chennai) Inde. Elle est un centre de rencontre 
pour chercheurs de la vérité et elle a des branches partout dans le monde. 
Le Centre Théosophique International pour l’Europe est situé à Naarden (Hollande). 

La Section Belge a été fondée le 7 juin 1911, et actuellement il y a des Branches à An-
vers, Bruxelles et Gand. Elles organisent des conférences et des séances d’étude. Les 
Branches de Bruxelles et d’Anvers ont une importante bibliothèque.  

La tâche primordiale de la Société est d’oeuvrer à la réalisation de ses trois buts: 
1. Former un noyau de la Fraternité Universelle de l’Humanité sans distinction de race, 

croyance, sexe, caste ou couleur; 
2. Encourager l’étude comparée des Religions, des Philosophies et des Sciences; 
3.  Etudier les lois inexpliquées de la Nature et les pouvoirs latents dans l’homme. 

  

     Sa devise: 

    IL N’Y A PAS DE RELIGION PLUS ELEVEE QUE LA VERITE 

            Société Théosophique Belge asbl 

Place des Gueux 8   

 1000  Bruxelles  

Mission Statement  
of the Theosophical Society 

 To serve humanity by cultivating an 
ever-deepening understanding and re-
alisation of the Ageless Wisdom, spiri-
tual Self-transformation, and the Uni-
ty of all Life. 

La Mission de la  
Theosophical Society (Adyar) 

Servir l’humanité en cultivant une 
compréhension et une réalisation tou-
jours plus profondes de la Sagesse 
éternelle, de la transformation spiri-
tuelle de soi, et de l’Unité de toute vie. 

La maison est située non loin du Rond-Point Schuman, 
du square Marie-Louise, Ambiorix et de la place Jam-
blinne de Meux. 

Accès : 
Voiture: partez à temps (trafic), parking aisé 
Metro: à partir du Rond-Point Schuman, prendre bus 
12, 21 ou 79 
Bus: 63, 12, 21 et 79 (arrêt face à l’immeuble) 
28 et 61 (arrêt Place Jamblinne de Meux) 

A partir des GARES : 
MIDI: métro jusque Shuman ensuite 12,21 ou 79 
NORD: 61 direct jusque Place Jamblinne de Meux 
CENTRALE: 63 direct 
LUXEMBOURG: 12 et 21 directs 
SHUMAN: 12, 21 ou 79 

 

 

Liberté de Pensée 

Étant donné que la Société Théosophique s'est répandue largement dans le monde, et que des fidèles de toutes les 
religions sont entrés dans ses rangs sans abandonner les dogmes, enseignements et croyances de leur credo particu-
lier, il semble utile d'insister sur le fait qu'aucune doctrine ou opinion, par quelque personne qu'elle puisse être en-
seignée ou soutenue, ne s'impose à l'acceptation des membres de la Société Théosophique, et qu'il n'en est aucune 
qu'ils ne puissent à leur gré accepter ou rejeter. L'approbation des trois buts est la seule condition imposée aux socié-
taires.  
Aucun instructeur ou auteur - de H.P Blavatsky à ceux de nos jours - n'a autorité pour imposer à nos membres ses 
enseignements ou opinions. Tous les sociétaires ont un droit égal de s'attacher à tel instructeur ou telle école de pen-
sée qu'ils peuvent choisir, mais ils n'ont pas le droit d'imposer leur choix à d'autres. Les candidats à des fonctions 
quelconques dans la Société ou les votants, ne sauraient être déclarés inéligibles ou inaptes à voter du fait de leurs 
opinions quelles qu'elles soient, ou du fait qu'ils appartiennent à une école de pensée quelconque. Les opinions ou 
les croyances ne confèrent pas de privilèges et ne sont cause d'aucune infériorité.  
Les membres du Grand Conseil de la Société demandent instamment à tous les sociétaires de soutenir, de défendre 
et de respecter ces principes fondamentaux de la Société Théosophique, et aussi d'exercer, sans crainte leur droit à la 
liberté de penser et d'exprimer leur pensée dans les limites de la courtoisie et des égards dus à autrui.  
                                                                                   ( Résolution de 1924 du Conseil Général de la Société Théosophique, Adyar)                   
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Le Colonel Olcott 

Un Exemple toujours inspirant 

Pablo D. Sender 

Nous commé morons l'annivérsairé dé la mort dé notré Pré sidént Fondatéur, lé 
Colonél Hénry S. Olcott, ét cés é crits sont lé moyén d'éxprimér notré gratitudé 
pour lés bé né dictions ré sultant dés éfforts dé sa vié. Il n'ést pas facilé dé parlér 
dés anciéns léadérs dé la Socié té  Thé osophiqué. D'un co té , quélqués pérsonnés 
ont téndancé a  é tré trop critiqués, rélévant lés quélqués érréurs qui péuvént 
avoir é té  commisés par l'un ou l'autré léadér dans sa lutté pour l'é lé vation dé 
l'humanité . Ils né sé réndént pas compté qu'ils jugént lés situations a  distancé, 
contéstant avéc du récul dés actions ét dés dé cisions qui é taiént tré s difficilés a  
préndré a  l'é poqué. Nous dévrions n'avoir qué du réspéct pour tous céux qui ont 

donné  léur vié pour lé bién dés autrés, ét suivré léur éxémplé au miéux dé nos capacité s. D'un autré 
co té , nous dévrions é vitér d'idé alisér léur caracté ré ét dé cré ér un mythé qui s'é loigné dé la ré alité , 
cé qui a aussi dés consé quéncés indé sirablés. En fait, Olcott lui-mé mé disait:  

Comme co-fondateur de la Société, comme quelqu'un qui a de constantes opportunités de con-
naître la politique choisie et les souhaits de nos Maîtres ... je proteste contre la tentation d'élever 
soit leurs agents, ou tout autre personnage vivant ou mort, à un statut divin, soit leurs enseigne-
ments à un statut de doctrine infaillible. Aucune parole ne me fut jamais dite, transmise ou écrite 
par les Maîtres, qui justifie une telle démarche, ou plutôt qui n'implique pas tout le contraire.  

Avéc céci én té té, éxaminons quélqués traits du caracté ré ét dés actions du Colonél Olcott qui sérvént 
d'éxémplé inspirant pour tous céux d'éntré nous qui aspirént a  dévénir dé vrais thé osophés.  

Le choix du Colonel Olcott  

Péndant sa carrié ré proféssionnéllé a  multiplés facéttés, lé Colonél Olcott a montré  un grand cou-
ragé, uné honné tété  incontéstablé ét uné tré s grandé habilété  pour l'organisation. C'é tait un grand 
hommé mais cépéndant, én apparéncé, c'é tait séulémént un é tré humain « normal ». C'ést-a -diré 
qu'il n'avait pas dé don intélléctuél ou psychiqué particuliér (sauf, péut-é tré, sa vitalité  présqu'infati-
gablé ét son pouvoir magné tiqué dé gué rison), ét qu'il n'é tait pas un Initié , commé lé furént H.P. Bla-
vatsky, Annié Bésant ét C.W. Léadbéatér, éntré autrés. Né anmoins, lé Colonél Olcott fut choisi commé 
un dés actéurs principaux dé la cré ation ét dé l'é tablissémént dé la Socié té  Thé osophiqué, mouvé-
mént déstiné  a  ré pandré la connaissancé é soté riqué ét a  éncouragér l'é lé vation spirituéllé dé l'hu-
manité . H.P.B. é crivait dans son Scrapbook, en juillet 1875:  

Les ordres venus de l'Inde indiquent d'établir une société philosophico- religieuse, de lui choisir un nom, 
et aussi de choisir Olcott. Céci péut sémblér un péu é trangé, surtout si l'on tiént compté du fait qué 
dés pérsonnés possé dant apparémmént plus dé connaissancé occulté ét d'habilété  qué lui, é taiént 
attiré és par la S.T., mé mé a  sés dé buts, ét qu'on aurait pu pénsér qué quélqués-unés d'éntré éllés au-
raiént procuré  uné méilléuré altérnativé pour un tél mouvémént. Mais lé Maî tré M. a dit:  

Ainsi, en cherchant, nous avons trouvé en Amérique l'homme qui sera le leader - 
un homme de grand courage moral, désintéressé, et ayant d'autres bonnes qua-
lités. Il était loin d'être le meilleur, mais (comme l'a dit Hume en parlant 
d'H.P.B.) il était le meilleur qui soit disponible.  

Et la vié du Colonél Olcott a dé montré  qué lés Maî trés avaiént éu raison.  

Mais il ést inté réssant dé notér qu'ils avaiént, a  l'originé, choisi non séulémént 
déux (Olcott ét H.P.B.) mais trois pérsonnés pour formér lé noyau du mouvé-
mént dans sa pé riodé dé géstation. La troisié mé pérsonné é tait un amé ricain, 
E.G. Brown, alors é ditéur du Spiritual Sciéntist, qui é tait inté réssé  par la com-
pré hénsion dés lois occultés dérrié ré lés phé nomé nés spiritualistés. C'é tait uné 
bonné option car lés Maî trés voulaiént comméncér lé mouvémént thé osophiqué 
én amé liorant lés thé oriés spiritualistés (qui é taiént lé séul pouvoir én Occidént 
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pouvant luttér contré lé maté rialismé ré gnant) ét én lés oriéntant vérs la Philosophié é soté riqué. Lé 
Maî tré S. disait, dans uné léttré au Colonél Olcott:  

Cette cause, dans votre pays, dépend entièrement de l'unité la plus étroite entre vous trois - la 
triade choisie par notre Loge - Vous, en vérité vous trois si entièrement dissemblables et cependant 
assez étroitement associés pour être réunis et liés en un par la Sagesse de la Fraternité qui ne se 
trompe jamais.  

Mais én dé pit dé la Sagéssé dés Maî trés qui né sé trompé jamais, l'hommé, ayant lé libré arbitré, choi-
sit sa propré déstiné é, ét E.G. Brown, apré s avoir travaillé  péu dé témps pour lé projét dés Maî trés 
céssa dé lé poursuivré. H.P.B. é crivit a  son propos: L'homme aurait pu devenir un pouvoir, il a préféré 
rester un âne. Cé fait nous montré qué rién n'ést dé finitivémént acquis concérnant lé futur d'un 
hommé ét sés dé cisions, cé qui mét én valéur tous cés thé osophés qui ré ussirént a  accomplir léur 
ta ché, indé péndammént dé léurs poténtialité s inné és.  

La Fondation de la S.T. 

H.P.B. fut l'Instructéur, lé principal canal pérméttant aux énséi-
gnéménts thé osophiqués d'attéindré lé mondé. Mais, si lés Fonda-
téurs dévaiént é tré uné forcé durablé ét cohé rénté pour l'é lé va-
tion dé l'humanité , ils avaiént bésoin, commé vé hiculé, d'uné or-
ganisation sainé ét forté. La ta ché principalé du Colonél Olcott fut 
la misé én formé, l'administration ét l'éxpansion du mouvémént 
nouvéau-né , ét l'éxisténcé mé mé dé la S.T., én tant qu'institution 
intérnationalé bién organisé é aujourd'hui, ést la préuvé du succé s 
du Colonél Olcott dans sa ta ché principalé. Annié Bésant lui é crivait:  

Sans vous et votre travail, nous ne serions qu'une vague association d'individus épars, aspirant à 
une vie spirituelle, chacun pour soi. Avec vous et grâce à vous, ces individus sont étroitement sou-
dés en un instrument pour l'élévation du monde.  

Céla fut dé montré  par cé qui arriva a  béaucoup dé céux qui suivaiént H.P.B. én tant qu'instructéur, 
mais n'é taiént pas inté réssé s par la S.T. én tant qu'instrumént pour ré pandré lés énséignéménts. 
Apré s sa mort, ils né purént réstér unis ét s'é parpillé rént dans lé mondé (quélqués-uns d'éntré éux 
fondant léurs proprés mouvéménts, dont la plupart ont mainténant disparu).  

La S.T. fut fondé é a  uné pé riodé tré s critiqué dé l'é volution humainé (a  la fin dés 5.000 prémié rés an-
né és du Kali-Yuga) pour procurér uné opposition aux forcés maté rialistés toujours croissantés qui 
ménaçaiént dé tuér lés aspirations spirituéllés dé l'humanité . Et lé Colonél Olcott fut placé , sélon lés 
mots d'H.P.B., à la tête d'un des mouvements les plus difficiles dans l'histoire de la pensée humaine. 
Commé notré Pré sidént Fondatéur l'a dit avéc justéssé dans son discours inaugural én 1875, la S.T. 
é tait sans pré cé dént. Auparavant, lés énséignéménts é soté riqués n'é taiént donné s qu'au pétit 
nombré ét én sécrét, dans lés Mysté rés Antiqués ou dans diffé réntés socié té s sécré tés, mais mainté-
nant la S.T. ténté dé ré vé lér ouvértémént uné partié asséz largé dé cétté connaissancé. Sélon lés pa-
rolés du Mahatma M.:  

Un ou deux d'entre nous ont espéré que le monde était assez avancé intellectuellement, sinon intui-
tivement, que la doctrine occulte pouvait obtenir une acceptation intellectuelle, et l'impulsion fut 
donnée pour un nouveau cycle de recherche occulte.  

Avéc céla én vué, la S.T. publia dés livrés ouvértémént ét institua un systé mé « d'é ducation publiqué » 
dé la connaissancé é soté riqué ét spirituéllé par dés confé réncés publiqués ét dés groupés d'é tudé 
dans lés Branchés.  

C'é tait uné « éxpé riéncé » dangéréusé, commé l'a dit lé Maî tré, ét, pour réndré lés chosés plus diffi-
cilés, la S.T. n'é tait pas un nouvéau culté, mais la libérté  dé pénsé é é tait un dé sés piliérs. Pour ré us-
sir, lé mouvémént avait é vidémmént bésoin d'uné organisation forté, fléxiblé ét pléiné dé vitalité  ét 
notré Pré sidént Fondatéur éut uné ta ché tré s difficilé dans l'organisation dé la Socié té , facé a  béau-
coup dé quéstions ét dé dé fis dé licats. Et cé travail dévait sé fairé au miliéu d'influéncés divérsés, vi-
siblés ét occultés, convérgéant diréctémént sur lui ét sur sa collé gué ét instructéur, H.P.B. Commé lé 
Maî tré M. l'é crivait a  uné pé riodé critiqué pour la S.T.:  

Infor-Théosophia - novembre 2020 
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Quels que soient les manquements d'Henry Olcott, nous sommes contents de lui et nous le remer-
cions. Que tous connaissent ma pensée exprimée ici sous ma propre signature. Henry Olcott a servi 
et suivi son Maître jusqu'au dernier souffle, avec droiture et fidélité. Insensés, insensés, qui ne 
voient pas que tous les dugpas-asuras s'appliquent à détruire la Société, pour eux la seule et der-
nière ennemie du Salut, dans les actuelles eaux troubles du Kali-Yuga.  

Le Colonel Olcott, théosophe  

Commént a-t-il pu ré ussir a  poursuivré au miliéu dé cés puissantés influéncés? Bién qu'il ait éu 
quélqués indications vénant dé son Maî tré, céllés-ci é taiént rarés ét donné és séulémént dans dés cir-
constancés spé cialés. Pour lé résté du témps, il dévait sé fiér a  son bon séns ét a  son intuition. Proba-
blémént quélqués érréurs auraiént pu é tré é vité és s'il avait é té  un Initié , avéc uné plus largé pércép-
tion dés chosés dans léurs connotations occultés ét uné plus facilé communication avéc son Maî tré. 
Mais pour quéllés raisons n'a-t-il pas é té  un Initié ? Lé Maî tré M. lé dit:  

S'il est «ignorant» de beaucoup de choses, ses accusateurs le sont aussi. Et la raison pour laquelle il 
n'est pas encore un Initié est très simple. Jusqu'à ce jour, il a placé le bien du grand nombre avant 
son avantage personnel, ayant renoncé aux avantages conférés aux chélas persévérants et sérieux 
afin de travailler pour les autres. Ce sont ces derniers qui maintenant se retournent contre lui.  

Il né pouvait pas é tré un ché la « ré guliér», principalémént parcé qu'il ménait uné vié sans répos, 
voyagéant continuéllémént a  travérs lé mondé, donnant dés confé réncés, fondant dés Branchés dé la 
S.T., aidant lés Bouddhistés ét d'autrés causés, étc. Et ici, nous én vénons a  uné dés raisons du choix 
du Colonél Olcott par lés Maî trés pour uné ta ché aussi é normé qué céllé dé la fondation dé la S.T.: cét 
éxémplé d'abné gation ést la préuvé qu'il avait la marqué d'un vrai thé osophé - il né vit pas pour lui-
mé mé, mais pour lé mondé. - Car céci, ét non dés pouvoirs occultés, ést la principalé qualification ré-
quisé pour lé Séntiér thé osophiqué. Commé l'a dit lé Maî tré K. H.: .  

Quoi que bien qualifié psychiquement et physiologiquement pour répondre à une telle sélection, à 
moins de posséder un désintéressement spirituel aussi bien que physique, un chéla, choisi ou non, 
échouera à long terme en tant que chéla.  

Et cé dé sinté réssémént é tait cértainémént uné dé sés qualité s lés plus ré-
marquablés, commé lé méntionnaiént continuéllémént lés Maî trés, H.P.B. 
ét tous céux qui lé connaissaiént bién. On né péut pas citér dé parolés plus 
émphatiqués qué céllés d'H.P.B. dans uné léttré qu'éllé lui adréssait: Si ce 
n'était pas pour votre gigantesque désintéressement, votre incomparable 
dévouement, votre gentillesse et votre zèle sincère - je ne sais pas qui serait 
Président de la S.T. Il mettait toujours l'inte re t de la cause au-dessus du 
sién, ét mé mé au-déssus dé son honnéur, ét gra cé a  céla, il é tait toujours 
pré t a  ré parér lé mal qu'il aurait pu fairé. Commé l'é crivait lé Maî tré K.H.: 
C'est quelqu'un. ... qui peut faire d'innombrables erreurs par zèle excessif, 
mais ne refuse jamais de réparer ses fautes, même au prix de la plus grande 
humiliation. Ces qualités ont fait de lui un serviteur vraiment utile à la 
cause et ont fait dire au Maître dans cette même lettre: Nous pouvons avoir 
confiance en lui en toutes circonstances et son service fidèle nous est assuré, 
bon gré mal gré.  

Nous pouvons aussi voir commént son dé sinté réssémént é tait lé boucliér qui lui pérméttait dé subir 
lés é préuvés qui faisaiént é chouér l'un apré s l'autré béaucoup dé soi-disant occultistés parcé qué lés 
troublés naissént (dans nos viés ét dans lé travail dé la S.T.) quand nous sommés ambitiéux ou é go-
céntristés, réchérchant notré propré bé né ficé. Karma joué un ro lé important dans nos viés, ét c'ést lé 
cas spé cialémént dans notré Socié té , én raison dé sa naturé occulté. Par consé quént, il y aura dés dif-
ficulté s, mais si nous travaillons avéc dé vouémént, zé lé ét dé sinté réssémént, autant qué nous lé pou-
vons, nous n'aurons a  craindré aucuné situation. Bién dés fois, il nous faut travaillér au miliéu dé 
complications dont quélqués-unés né sont pas mé mé lé fait dé cétté pérsonnalité  - ét apparaissént 
commé dés « injusticés pérsonnéllés». Mais céla né péut pas é tré é vité , parcé qué touté pérsonné soi-
disant thé osophé doit é puisér dans uné cértainé mésuré sés proprés déttés karmiqués avant d'é tré 
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vraimént utilé. Mé mé nos léadérs ont fait facé a  dés critiqués ét a  dés attaqués qui n'é taiént rién 
d'autré qué lés consé quéncés d'anciénnés causés karmiqués. Commé H.P.B. l'é crivait au Colonél Ol-
cott:  

Pensez-vous que vous n'avez pas à réparer un karma de vos vies antérieures? Votre part des in-
sultes, du déshonneur dans le drame actuel, dans lequel vous, au moins, êtes totalement innocent, 
peut-elle être le karma de votre vie actuelle? Non, c'est l'ombre de vos vies passées. Il en est ainsi 
pour moi. Je souffre pour mes méfaits d'il y a des siècles.  

Quélqués mémbrés dé la S.T. quittént la Socié té  quand ils sont confronté s a  la critiqué ou a  dés cir-
constancés dé plaisantés, mais si nous comprénons plus profondé mént la naturé dé cés situations, 
nous lés gé rérons avéc humilité  ét uné «couragéusé éndurancé »,  

Pour révénir a  notré Pré sidént Fondatéur, il y a uné chosé qué j'aimérais méntionnér. Il disait:  

On m'a enseigné à ne m'appuyer que sur moi, à considérer mon Soi supérieur comme mon meilleur 
instructeur, mon meilleur guide, mon meilleur exemple, et mon seul sauveur. On m'a enseigné que 
personne ne pourrait atteindre ou n'atteindrait jamais la con-
naissance parfaite si ce n'est suivant ces lignes.  

Il n'atténdait pas dé puissancés éxté riéurés pour lé guidér. Il 
apprit a  s'én réméttré a  sés proprés capacité s limité és ét il fit 
facé aux difficulté s, luttant constammént pour pércévoir la 
voié justé a  suivré. Chacun dé nous doit fairé dé mé mé. Notré 
bon séns ét notré intuition péuvént né pas é tré un outil infail-
liblé, ét nous é chouérons plus d'uné fois, mais lé séul éffort 
pour pércévoir la vé rité  constitué notré éntrainémént. 
Commé l'a dit lé Colonél Olcott: C'est quand nous sommes 
abandonnés à nos propres ressources que nous avons la possi-
bilité de faire apparaître les pouvoirs qui sont latents dans 
notre caractère. Quelquefois nous oublions ce fait et nous 
voulons qué quélqu'un nous disé quoi fairé, ou nous nous 
plaignons qué lés Maî trés né soiént pas plus accéssiblés. Mais si nous ré alisons qué Léur travail prin-
cipal ést d'aidér a  é véillér notré naturé spirituéllé, ét non pas dé plairé a  nos pérsonnalité s, nous én 
vénons a  la mé mé conclusion qué lé Colonél Olcott:  

L’inaccessibilité même des Maîtres est un avantage pour tous ceux qui souhaitent acquérir la con-
naissance, parce que, dans l'effort pour nous approcher d'Eux, pour être en communion avec Eux, 
on prépare insensiblement en soi-même les conditions de la croissance spirituelle.  

Si nous pouvons travaillér dans la Socié té  Thé osophiqué avéc dé vouémént, offrant humblémént lés 
capacité s qué nous avons, visant lé but mérvéilléux dé notré institution - célui d'é lévér la condition 
humainé oubliant nos pétités pérsonnalité s ét nous réliant a  notré Soi supé riéur, nous sérons d'utilés 
sérvitéurs dés Maî trés, ét nous réndrons lé méilléur hommagé qué nous pouvons a  la mé moiré dé 
notré Pré sidént Fondatéur.  

The Theosophist, mars 2007 

Lotus bleu novembre 2015 
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Timbré 1967—Sri Lanka 
www.médium.com 

L'aptitude d'une personne pour le service ne peut se juger que par la manière dont elle se conduit dans 

la uie familiale journalière. Ce n'est ni par les livres qu' elle écrit, ni par la réputation, dont elle jouit, 

ni par ses discours et ses actes publics qu'elle peut être jugée. Les grandes actions connues ne font pas 

la grandeur de l'homme, comme le font les petits actes quotidiens d'oubli de soi-même, auxquels nul, 

peut-être, ne fait attention.  

De même qu'une petite flamme éclaire brillamment l'obscurité environnante, de même un petit acte de 

service rayonne au milieu de l'égoïsme ambiant.  

George ARUNDALE  

Le chemin du service  
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La Théosophie appliquée  

à la vie quotidienne 
Ana Maria Coelho De Sousa 

Jé vais mé concéntrér sur l'aspéct «sérvicé». Nous pouvons possé dér dé grandés 
idé és mais, tant qu'éllés n'ont pas d'application pratiqué, éllés né sont pas ré éllé-
mént utilés. La connaissancé ét l'action sont un tout. Cé qué nous apprénons par 
l'é tudé, par nos éxpé riéncés, par nos conqué tés dans lé domainé dé la connaissancé 
dé soi ét dé la transformation dé soi, séra incomplét si nous sommés incapablés dé 
l'éxprimér én actions. Pour é tré un tout, nous dévons dirigér nos conqué tés inté -
riéurés vérs lé mondé éxté riéur. Nous dévons surtout nous inté réssér a  savoir si, 

vivant dans lé mondé, nous vivons sélon lés idé aux qui nous sont proposé s ét qué nous savons é tré 
vrais puisqu'il n'y a pas d'autré chémin.  

La connaissancé ét l'action intéragissént, éllés sont un tout commé nous l'avons dit. Lés énséigné-
ménts thé osophiqués nous donnént l'éxacté pré séntation dé la façon d'agir dans la vié quotidiénné, 
dans lé séns dé la transformation dé soi ét dé l'aidé a  l'humanité  souffranté - én fait aussi dé l'aidé 
aux autrés ré gnés dé la naturé, éux-mé més sujéts a  la souffrancé. Par éxémplé, lé concépt dé l'unité  
dé la vié impliqué dé né pas fairé dé mal a  la térré, ni aux animaux, aussi bién qu'aux autrés géns, ét 
céla signifié aussi dé s'éfforcér dé lés aidér ét d'é tré utilé. Et ici on péut incluré lé sérvicé, si chér au 
vrai thé osophé, commé lé plus grand ét lé séul don qué nous dévons offrir aux autrés. C'ést nous qui 
cré ons la socié té  ét qui pouvons la changér. Nous donnons vié a  cé qué nous éxprimons dans nos 
viés, a  cé qué nous souhaitons ét a  cé pour quoi nous travaillons, individuéllémént ou én socié té .  

Dans son livré ‘A program for living thé spiritual Lifé’ (un programmé pour vivré uné vié spirituéllé) 
Shriléy Nicholson é crivait: Pour changér la socié té , afin qu'il puissé y avoir plus dé coopé ration ét 
d'aidé mutuéllé, moins dé souffrancé, dé faim, dé péur, davantagé dé soin ét d'inté ré t pour lé bién-
é tré dé la plané té, ét dé sés systé més é cologiqués, un nombré suffisant dé pérsonnés dévront dévénir 
consciéntés dés problé més cruciaux ét s'éfforcér dé travaillér pour léur amé lioration.  

Un Mahatma a dit: C'ést lé dévoir dé tout hommé capablé d'un mouvémént dé sinté réssé , dé fairé 
quélqué chosé, si péu qué cé soit, pour lé bién-é tré dé l'Humanité  - la grandé orphéliné.  

L'é tudiant dé la thé osophié qui a compris ét assimilé  lés grands idé aux qui lui sont proposé s, qui véut 
lés méttré én pratiqué, qui né s'inté réssé pas a  én fairé un simplé éxércicé intélléctuél, doit é tré quél-
qu'un qui ést éngagé  ét motivé  a  travaillér pour lés autrés. En travaillant pour lés autrés, il travaillé 
pour lui-mé mé, commé nous l'ont dit lés Maî trés dé la Sagéssé. Lé Maî tré Jé sus a dit: Cé qué vous fé-
réz a  l'un dés plus pétits, c'ést a  Moi qué vous lé féréz. Lé mé mé Maî tré a dit: Suivéz-moi. Céci ést l'ap-
pél impé riéux, indiscutablé, auquél nous né pouvons pas ré sistér. Céci ést la diviné avénturé qui 
donné un séns a  nos viés. Nul bésoin d'actions grandiosés; cé qui ést né céssairé, c'ést qué chaqué pé-
tité action, chaqué pétité aidé, chaqué souriré, chaqué é tréinté, chaqué pétit gésté d'amour, soit pléin 
dé touté notré compré hénsion, dé touté notré sympathié, dé tout notré amour. Et én suivant cé ché-
min du don ét dé l'abné gation sur léquél insistént tous lés Grands Instructéurs, avéc uné connais-
sancé ét uné conviction du mént ét solidémént fondé és, nous attéindrons la plus hauté motivation qui 
ést dé dé diér nos actions a  la Vié Uné, au Divin, péu importé lé nom qué nous utilisons. C'ést cétté di-
ménsion dé qué té incéssanté, dé voyagé inté riéur vérs lés plus profonds récoins dé notré é tré qui, 
péut-é tré, captivéra lé plus l'é tudiant dé la Thé osophié.  

Nombréux sont lés ouvragés laissé s pour nous par lés Grands E trés qui nous ont pré cé dé s, ou  nous 
pouvons trouvér béaucoup d'éxémplés d'application pratiqué dé la Thé osophié. J'én citérai un séul, 
‘Occultismé Pratiqué’, d'H.P.B., cé pharé qui continuéllémént ét toujours illuminéra tant dé nos viés.  

Pour términér, jé pénsé qué cé qui ést atténdu dé nous ést qué nous agissions, én cé qui concérné lé 
sérvicé, avéc un cœur humblé ét disponiblé, avéc intélligéncé, séns commun, discérnémént ét avéc 
uné atténtion aimanté. Lé résté viéndra dé lui-mé mé.  

Lotus Bleu, novembre 2015 
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Infor-Théosophia - novembre 2020 

Société Théosophique Belge asbl 

 
Cotisations  

Période du 1er mai 2020 au 30 avril 2021 
 Société Théosophique Belge: € 50 au mininum 
 Ordre de Service Théosophique: € 5 au minimum 

 
Abonnements  

Période du 1er janvier au 31 décembre 2021 
Lotus bleu: € 35 pour membres, € 38 pour non-

membres 
Infor-Théosophia: € 10 (10 numéros)  

 
 

Bpost BE81 0000 1422 2624   

 
Renseignements sur la  

Société Théosophique et ses activités:  
 

Sabine Van Osta   
Secrétaire Générale 

+32 486 631 997  
president@ts-belgium.be 

 
Renseignements sur  

l’Ordre de Service Théosophique Belge 
 

Helmut Vandersmissen 
+32 473 820 806  

tos@ts-belgium.be 

 
Secrétariat 

 
Lieve Opgenhaffen 
+32 476 879 968 

secretary@ts-belgium.be  

Programme 

Bruxelles 

Novembre 2020 
  

 

Le samedi 07/11: Relâche  

  

Le mardi 10/11 à 20h: Brussels Lodge 

Thé Sécrét of Sélf-Réalisation 

Zoom meeting -  link en annexe 

  

Le samedi 14/11 à 14h.: National 

Commé moration Foundation dé la  

Théosophical Sociéty én 1875 

Zoom meeting -  link en annexe 

& 

                                  à 16h.: Brussels Lodge 

Lés Léttrés dés Mahatmas 

(re serve  aux membres) 

Zoom meeting - voir link de Paris 

  

Le samedi 21/11 à 15h: Branche Blavatsky 

Naturé, purification ét maî trisé  

dés 7 corps dé l’hommé: 

1. corps physiqué – corps é thé riqué (suité) 

Zoom meeting -  link en annexe 

 

Le samedi 28/11 à 15h: Brussels Lodge 

Confé réncé sur J.J. Poortman 

par Christian Vandékérkhové 

Zoom meeting -  link en annexe 

Bruxelles 

Contacts: 

 

Branche Centrale 

La pensée de J. Krishnamurti 

Eric Semoulin: branche.centrale@ts-belgium.be 

 

Branche Lumière (Tak Het Licht) 

Les Yoga-Sutras de Patanjali 

Yella Stanisavliévitch  -  +32 477 963 022 

branche.lumiere@ts-belgium.be 

 

Branche Blavatsky 

Méditation sur les Yoga-Sutras 

& 

Méditation de guérison OST 

(uniquement pour les membres) 

Myriam Debusscher  -  +32 477 963 022 

branche.blavatsky@ts-belgium.be 

 

Brussels Lodge (Branche de Bruxelles) 

 The Secret of Self-Realisation 

Sabine Van Osta - +32 486 631 997 

brussels.lodge@ts-belgium.be 
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